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2N : " ANDANTE DE LA SONATE INACHEVEE F.SCHUBERT
] % ' ORAGE DE PRINTEMPS, milodie inédite Camiee ERLANGER
@’ -3 177 TENEREZZA, piéce de piano inédite P. HILLEMACHER
@ ) N LOTN DE VOS YEUX JE SOUPIRE, chanson - S
tendre XVII®-xvII1® SIECLE FRANCAIS
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'Publications PIERRE LAFITTE et Cle

Jesais tout, Musica, Femina, Editionsd Art,
La Viear Grand A¥r, Fermes et Chdteaux .
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CﬁNTILENE pour orgue ou piano (ad libitum)
inédile _ »
UNE PERDRIOLE tirée du Recueil des obansons

canadiennes
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respectfs de chaque morceau pour tous
Pays, y compris la Scandinavie - -~



Nous continuons a suivre, avec les deux piéces ci.apreés, les si intéressanls concerts bistoriques de I'Opéra-Comique auxquels préside

Pérudit Henry Experl.

LOIN DE VYOS YEUX JE SOUPIRE

CHANSON TENDRE

ReEavisamons T HarmonisaTions bE EmiLe DEesporTES

(Chansons mondaines des XVIl¢ et XVI111e¢ siecles frangais\.
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